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UNE NOUVELLE RENTRÉE 
La grande réunion de rentrée s’est déroulée le jeudi 
13 août 2020, dans la salle verte. 
Nous avons été accueillis par tous les professeurs du 
collège, du lycée et par notre principal-proviseur Mr 
PELLEGRINI. Comme chaque année, les nouveaux 
élèves ont été couronnés. 
Il y a de nouvelle règles à respecter : les téléphones 
portables sont interdits (même pour regarder 
l’heure); tous  les élèves doivent attendre d’être 
sortis de 
l’établissement 
pour pouvoir 

utiliser leur téléphone et les boissons sucrées sont interdites. 
Depuis cette rentrée, nous devons porter des masques à cause de la pandémie 
de COVID 19 (coronavirus). 
Nous accueillons aussi de nouveaux personnels :  
-Mme RAFFRAY Anavai, CPE (Conseillère Principale d’Education) 
-Mme GRUGEARD Morgane, professeur d'anglais 
-Mme BERNEDE Dominique, professeur d’éco-gestion 
-Mme SANIKA Marie, professeur d'éco-gestion 
Bienvenue à vous! Tahiaofeani 

Nous avons interrogé Monsieur le Principal au sujet des nouvelles règles et de notre rentrée. 
- Bonjour Monsieur le Principal, quel bilan tirez-vous 
de votre première année ici ? 
- Un bilan plutôt positif pour moi, les conditions de 
travail sont agréables, les élèves sont globalement 
très gentils, les personnels aussi; donc je suis plutôt 
content. En plus, les bilans de fin d’année, l’orientation, 
les examens, tout s’est bien passé. 
- Nos résultats au DNB et au Bac Pro ont-ils été 
bons ? 
- Oui, les résultats sont conformes à ce qu’on 
attendait, donc, je suis plutôt satisfait, les 

professeurs sont satisfaits. Mais il faut être 
ambitieux, donc on espère encore mieux cette année. 
- Vos vacances se sont bien passées ? 
- Très bien, j’étais en Métropole, dans le Sud. 
- Comment s’est déroulée cette rentrée scolaire ? 
- De mon côté, je trouve qu’elle s’est bien déroulée; les 
personnels sont motivés, bien reposés. Les élèves, 
visiblement, ça a l’air d’aller pour eux, donc je suis 
plutôt content; pour l’instant, tout va bien. 
- Pour certaines personnes, le masque est 
dangereux, qu’en pensez-vous ? 

EDITO 
KAOHA NUI TOUT LE MONDE 
Nous espérons que vous avez passé de bonnes vacances 
et une excellente rentrée malgré quelques changements. 
C’est avec joie que nous vous présentons notre premier 
numéro de cette année, le 6ème TE’AO HOU O TE FENUA 
ENATA. De nouveaux reporters nous ont rejoints, 
#Bienvenue, #Heureux de vous avoir^^! 
Nous espérons que vous avez passé de très bonnes 
vacances, malgré cette pandémie, nous vous souhaitons 
une TRES bonne année scolaire : de très très bonnes 
notes ET PAS DE PUNITION. Bonne chance à tous^^! 
Bonne lecture de notre journal !!!!!!! 
                        Sniper987lemega et Mysterious Princess



- Je ne suis pas médecin, pas scientifique, je ne fais 
qu’appliquer le règlement voulu par Mme la Ministre de 
l’Education et M le Ministre de la Santé.  
- Personnellement, aimez-vous porter un masque ?                                                        
- Ce n’est pas un problème d’aimer ou pas, on est 

obligé. C’est mieux sans masque; mais actuellement, 
pour protéger les autres et se protéger, il faut 
porter un masque. 

- Le Règlement Intérieur a changé, pourquoi les 
vinis sont-ils interdits ?  
- Parce que c’est la loi, tout simplement. C’est la loi qui 
s’applique sur tout le Territoire. C’est aussi un 
problème de santé, vous savez. Trop d’écran, ce n’est 
pas bon pour votre santé, pour votre vue. 
Vous avez d’autres moyens pour vous 
amuser. Cela permet aussi à certains 
élèves de se retrouver, de reparler avec 
leurs camarades et d’arrêter d’être en 
permanence la tête dans les écrans, parce 
que vous avez suffisamment de temps à la 
maison ou à l’internat pour jouer avec les 
écrans. Je ne pense pas que ça va vous 
manquer beaucoup cette année. 
- Des camarades se plaignent de 
s’ennuyer pendant les récréations, sans 
leurs téléphones portables, que pouvez-
vous leur dire ? 
- L’ennui, c’est très important. Quand on est jeune, le 
fait de s’ennuyer, c’est une bonne chose. Tout le 
monde s’ennuie. Et quand on s’ennuie, on est prêt à 
apprendre de nouvelles choses. Donc, il faut prendre 
sur soi, comme tout le monde. Moi aussi, je m’ennuie 
des fois et je prends sur moi. 
- Pourquoi les boissons sucrées sont-elles interdites 
maintenant ? 
- C’est interdit parce que c’est un problème de santé 
publique. Certains élèves consomment beaucoup trop 
de boissons sucrées et vous savez que la meilleure 

boisson au monde, c’est l’eau. Et en plus, l’avantage de 
l’eau, c’est que c’est gratuit. 
- Pourquoi n’avons-nous pas de CPE ? 
- On attend la nomination d’un CPE, tout simplement. 
C’est une dame qui doit arriver. 
- Pourquoi M Coleno n’est-il plus ici ? 
- Les raisons sont purement administratives, M Coleno 
est remplacé par une professeure qui ne va pas tarder 
à arriver. 
- Quels sont les projets de cette année ? 
- On va reconduire beaucoup de projets qu’on avait 
fait l’année passée. Je sais qu’au CDI, en particulier, 
on va mettre l’accent sur la lecture, sur la littérature, 

on va également travailler sur la Journée 
Polynésienne, vous vous souvenez, on avait 
fait une belle journée polynésienne, donc on 
va à nouveau faire ça. J'espère qu’on pourra 
faire la fête de l’établissement, la kermesse. 
On a beaucoup de projets, notamment en 
classes de 6è et de 3è, mais je sais que 
beaucoup de professeurs portent des 
projets. On va, au minimum, reconduire les 
projets de l’année passée, la liste est longue. 
- Pourrons-nous participer au Heiva 
Taure’a ? 
- Je ne sais pas. Il faut quelqu’un qui vous 
amène, il faut quelqu’un qui vous prépare, je 

ne dis pas non. Je ne sais pas pour l’instant. En plus, il 
faut trouver les financements. Ce serait oui, à 
condition qu’on trouve les financements et les 
personnes pour vous préparer. 
- Souhaiteriez-vous rajouter quelque chose ? 
- Je suis content de vous revoir. J’espère que le 
journal va encore intéresser tous ses lecteurs, parce 
qu’il est très apprécié. Continuez à faire de belles 
choses et je pense qu’il y aura un sujet intéressant à 
traiter : la construction du nouvel internat. 
Merci beaucoup Monsieur. (NDLR : Interview réalisée 
le 18 aout)  

La rentrée s’est très bien passé, même si j’avais honte. Tout était nouveau pour moi. En plus, on a tous ressenti 
comme si on revenait à la case départ : on est les tout petits du collège, alors que l’an dernier, on était les grands 
du CSP… 
Maintenant, on fait la guerre contre les contrôles, surtout les contrôles surprises… on fait la guerre avec des 

stylos et on écrit^^… On aime beaucoup résoudre les 
problèmes de mathématiques avec M MOREL. Je me sens 
bien dans ce collège, j’aime tout. J’aime travailler quand 
je suis de bonne humeur, ça tombe bien, je suis toujours 
de bonne humeur!!!  La Taupe, 6è 

J’étais en 6è à Fatu Hiva, avec Mme KAMIA-RAYNEL 
Noëline. On était dans une classe avec 8 élèves de 6è et 
4 de CM2. L’année scolaire s’est bien passée, on avait un 
professeur pour la technologie et une autre pour les 
autres matières. 
J’aimais bien à Omoa car je connaissais déjà les enfants, 



ma maison n’est pas loin de l’école. J’ai eu la chance de rester encore une année de plus avec ma famille, mes amis et 
de profiter encore des villageois et de mon île. 
Ici, on a toutes les matières et chaque matière a son professeur. A l’internat, je me suis fait des amies en quelques 
jours. Il y a des enfants respectables et d’autres non. C’est un grand collège ici. Le kaikai de la cantine est bon. Le 
mercredi après-midi, on a A.S. Le week-end, l’association du WEI s’occupe de nous et on fait des activités géniales. 
A l’internat, on a le droit de jouer au vini et de manger des friandises, les surveillantes sont cool. Des fois, en 
cours, on n’arrive pas à bien suivre car il y a des élèves qui interrompent à chaque fois. J’aime beaucoup ici. 
Tevaitani, 5è 

Lors des élections des délégués de la 4eme B, le Vendredi 28 août, Antoine et Lennick se sont présentés. Chaque 
élève a voté pour celui qu’il préfère. Quand fût arrivé le décompte des votes, nous avons vu qu’il y avait 20 votes au 
lieu de 19, alors nous avons vite réglé le problème : nous avons revoté. Lors du 2è décompte, tout s’est bien passé, 
désormais, nos délégués sont Antoine et Lennick.  Leurs suppléants sont Tevaiarii et Pehekua. Hanalei 

DE NOUVEAUX VISAGES  
Comme chaque année, des personnes nous ont quittés: Bonne continuation à eux! Et d’autres nous ont 
rejoints: Bienvenue^^!!! Nous les avons interrogés pour mieux les connaitre. 
- Bonjour Madame, pouvez-vous vous présenter, s’il 
vous plait? 
- Je m’appelle Dominique BERNEDE. Je suis 
professeure depuis 20 ans. 
- D’où venez-vous ? 
- Je viens de Bordeaux. 
- Où êtes-vous née et où avez-
vous grandi ? 
- Je suis née à Bordeaux. J’ai 
grandi à Mérignac, une ville près 
de bordeaux. 
- Etiez-vous déjà venue en 
Polynésie française ? 
- Non, jamais 
- Pourquoi avez-vous demandé à 
venir ici ? 
- Pour plusieurs raisons, depuis 
toute petite, c’est mon rêve de 
venir en PF. et quand je suis 
devenue prof, j’ai voulu partir 
enseigner dans d’autres pays, d’autres régions 
- Aimez-vous votre métier ? 
- J’aime beaucoup mon métier 
- Que préférez-vous dans votre métier ? 
- J’aime bien transmettre, transmettre des savoirs, 
mais aussi transmettre des valeurs, j’aime bien le 
rapport que j’ai avec les élèves. Ils m’apportent 
énormément, il n’y a pas que moi qui leur apporte des 
choses, eux aussi m’apportent bcp de choses. 
- Et qu’aimez-vous le moins ? 
- Les réunions à répétition 
- Quelle a été votre première impression en arrivant 
à Tahiti ? 
- À Tahiti, j’ai été un peu déçu. je m’attendais à avoir 
un collier de fleurs à l’arrivée et je ne l’ai pas eu, donc 
ça m’a déçu. (Rires) Ensuite, on a rencontré notre 

chauffeur de taxi qui était vraiment très très gentil 
et à partir de là, j’ai bcp aimé tout ce que j’ai vu. Je 
suis déjà une grande voyageuse, j’étais déjà allée à la 
Reunion et ça y ressemble un peu, c’est très joli. 
- Quelle a été votre première impression en arrivant 
aux Marquises ? 
- Une grande joie parce qu’il y avait 2 professeurs qui 
sont venus m’accueillir et qui m’ont apporté un collier 
et une couronne donc ça fait super plaisir; et après, 
c’est la végétation, tout ce vert luxuriant. Ensuite, le 
village qui est assez impressionnant. 
- Quelle a été votre première impression en arrivant 
dans cet établissement ? 
- L’accueil des collègues, la gentillesse; là aussi, j’ai eu 
des colliers de fleurs donc j’étais très contente^^. 
Mes collègues m’ont très bien accueillie. 
- Comment trouvez-vous les élèves ? 
- J’aime beaucoup les élèves, je les trouve déjà très 
gentils. Je trouve qu’ils travaillent bien. Je suis assez 
contente des élèves; c’est vraiment leur gentillesse qui 
m’a frappée. 
Vous êtes-vous bien intégrée ? 
Je ne suis là que depuis 15 jours, donc je n’ai pas vu 
grand monde à part les élèves et mes collègues, car je 
travaille beaucoup. Mais peu à peu, j’espère mieux 
m’intégrer, bien sûr. 
Quelle est votre devise ? 
« Ce n’est pas parce que c’est difficile qu’on ne peut 
pas le faire, c’est parce qu’on ne le fait pas que c’est 
difficile! » 
Avez-vous un message pour nos lecteurs ? 
« Pensez que l’éducation, c’est très important, quelle 
qu’elle soit et restez toujours gentils, aimables et 
souriants. » 
Merci beaucoup Madame ! 

Nous avons posé les mêmes questions à tout le monde : 
« Je m’appelle Morgane GRUGEARD, je viens de Hiva Oa, de Tahauku. Je suis née à Papeete et j’ai grandi à Hiva Oa 
jusqu’à mes 14 ans, puis je suis allée au lycée à Taravao et je viens de revenir. J’ai voulu revenir pour retrouver ma 



famille et je voulais que mon fils grandisse ici, parce que je trouve que j’ai eu beaucoup 
de  chance de grandir dans cette île. J’aime bien le contact avec les jeunes, la sensation 
de me sentir utile, de leur apprendre quelque chose et j’aime beaucoup faire un métier 
où ce n’est jamais pareil; chaque année est différente, les élèves sont différents, on ne 
s’ennuie pas dans mon métier. Je n’aime pas faire la discipline et devoir être sévère. Je 
trouve les élèves très marrants, polis et quand même un peu excités.  
« Il ne faut jamais abandonner, tout le monde est capable de bien faire, mais il faut s’en 
donner les moyens. »  
« Hello everybody! It’s very nice to be back here in Atuona. I wish you a very nice 
school year and enjoy! » » 

« Je m’appelle RAFFRAY Anavai, j’ai 26 ans et auparavant, j’étais au collège de Punaauia. Je suis contente d’être là. 
J’habite à Raiatea, mais j’étais à Papeete dernièrement. Je suis née à Cherbourg. Mon père est gendarme maritime, 
donc j’ai grandi une partie de mon enfance en France, à la Réunion, à Papeete et à Raiatea. On m’a proposé ici et 

comme je n’avais jamais fait les Marquises, je me suis dit ‘pourquoi pas découvrir une 
nouvelle île, un nouvel établissement, en plus un collège et lycée pro en même temps?’. 
J’aime beaucoup mon métier, même si beaucoup pensent que le CPE est le méchant du 
collège, pas du tout, il y a une diversité de tâches à réaliser 
J’aime tout, mais ce que je préfèrerais peut-être c’est la communication avec les 
élèves, avec les collègues, j’aime être au coeur de la communication du collège. 
Ce que j’aime le moins, ce sont les élèves qui ne respectent pas le règlement intérieur, 
ça c’est ce que j’aime le moins. Et mettre des punitions aussi, même si on est obligé de 
passer par là, on n’a pas trop le choix. En arrivant ici, je me suis dit : ‘Woooawww, c’est 
très différent de Tahiti, on peut faire plein de randonnées et ça doit renfermer plein 
de petits endroits secrets qu’on ne voit pas directement. Déjà, c’est impressionnant, il 
n’y a pas de barrières de récif, c’est beau! C’est un bel établissement, assez vaste, sur 
plusieurs plateaux. Les élèves sont plutôt sympas. Toutes les équipes, personnels et vie 

scolaire, sont très sympas. 
« Si on veut quelque chose, il faut se donner les moyens pour l’avoir. » 
Le fait de publier un journal pour l’établissement, c’est intéressant, comme cela, on peut savoir tout ce qui se passe 
dans notre collège-lycée. Lire ce journal serait une priorité pour les élèves pour voir un peu ce qui se passe. » » 

« Je suis Marie SANIKA, je viens de l’île de la Réunion.J’y suis née et j’y ai grandi. J’étais déjà venue en Polynésie 
entre 2009 et 2013, à Tahiti. J’ai demandé à venir ici pour découvrir les Marquises. J’aime mon métier. Ce que je 
préfère dans mon métier, c’est le contact avec les élèves et j’aime moins quand ils font du chahut. J’ai eu une très 
bonne impression en arrivant, je me suis adaptée tout de suite. Tout m’a plu tout de 
suite, j’ai été très bien accueillie par mon propriétaire et ça a contribué à mon 
installation. Quand j’ai vu l’établissement, j’ai été surprise, je le savais, mais je l’ai trouvé 
petit. Les élèves ont l’air gentils. 
« Il n’y a pas de problèmes, il faut juste trouver des solutions. » 
Je conseille aux élèves de continuer à lire. Ils écrivent très bien, beaucoup mieux que là 
d’où je viens, ils parlent aussi très bien le français, donc il faut qu’ils continuent à lire. Je 
voudrais encourager les petits journalistes, ils font du très bon travail et j’encourage 
aussi les élèves à lire le journal. » 
Merci beaucoup à vous 4, mesdames! Nani et Mysterious Princess  

LA JOURNEE D’INTEGRATION DES 2ndes 
Pour commencer la journée, nous sommes partis découvrir l’entreprise de miel de Linnea 
(Miel des Marquises). Nous avons découvert comment produire du miel, comment le 
mettre en bouteille et elle nous a expliqué comment elle fait pour en vendre ailleurs, 
ensuite nous lui avons posé des questions. Puis elle nous a fait goûter son miel avant qu’on ne reparte.  
Pour continuer nous sommes partis au centre administratif, nous avons découvert chaque poste, avec Mme Ksioucha, 
puis nous lui avons posé des questions sur son métier etc.… Elle nous a appris beaucoup de choses sur le centre 



administratif, nous avons rencontré Jean BONNO, Jean-
Jacques,..  ils nous ont expliqué leur travail. 
Puis nous sommes partis au Tohua pepeu où nous avons 
mangé et fait plusieurs jeux de cohésion , nous nous 
sommes beaucoup amusés. 
Quand nous sommes revenus au lycée, nous sommes montés 
dans notre classe, ensuite 3 élèves (Mahea, Larissa et 
Kuaheiani) de la classes de terminale sont venus nous 
raconter leurs parcours en GA. 
Nous avons été accompagnés par monsieur Emile et madame 
Sanika. 
Nous avons passé une excellente journée. Christina et Heianiotemetiu  

 

RENCONTRE AVEC LES PROFESSIONNELS 
 Le 24 août 2020, des représentants d’entreprise et d’administration de Hiva Oa ont été 
reçus au Collège Lycée d’Atuona afin d’échanger avec M. PELLEGRINI, principal, Mme 
MOKE Gestionnaire, Mme MENDIOLA professeur des 3ème, Mme SANIKA, Mme 
BERNÈDE et M. RAUZY professeurs des élèves du lycée professionnel sur les stages et 
les périodes de formation en entreprise. 
Ce moment convivial, qui a été organisé avec l’aide des élèves de seconde et de première 
de notre établissement a permis un échange constructif afin d’améliorer la recherche, le 
suivi et l’évaluation de ces périodes si importantes pour la formation de nos jeunes élèves. 
L’investissement des lieux d’accueil permet de compléter l’enseignement théorique donné 
en cours et les professeurs présents ont pu en remercier directement les tuteurs. Notre 
principal et notre gestionnaire ont profité de ce temps pour répondre à certaines 

interrogations. 
G r a c e à l a 
participation et la 
motivation de chacun, 
et particulièrement à 
l’investissement des 
élèves, ce moment a 
été une réussite. BD 

JOYEUX ANNIVERSAIRE LES INTERNES 
Ce vendredi 4 septembre 2020, les élèves internes des 
établissements scolaires publics nés en août et septembre ont 
soufflé leurs bougies d’anniversaire dans un décor féerique de 
contes de fées. La Belle et la Bête, Cendrillon, Jasmine, 
Blanche-Neige, Raiponce ont accueilli nos convives qui ont 

également profité 
d’un majestueux 
carrosse habillé de 
ballons pour 
immortaliser ce 
moment magique. 
Pour cette reprise 
des soirées 
d’anniversaires , 
Madame Joëlle Frebault et son conseil municipal nous ont fait l’honneur 



de leur présence et ont pu partager un moment convivial 
avec les élèves internes . L’organisation de ces soirées 
spéciales s’étoffe au fil des mois et de plus en plus de 
personnes se mobilisent, s’investissent pour aider , 
apporter un peu de son temps, de son savoir , de son talent 
afin que cet événement soit une réussite. L’équipe des 
anniversaires tient à remercier toutes ces petites mains 
fidèles et généreuses qui participent à ce rituel 
périodique. Merci Madame le Maire , merci aux membres 
du conseil municipal, merci aux chefs d’établissements 
( CSP, CJA et Lycée) , merci à mamie Léonne ainsi que la 
dynamique équipe du WEI, merci à nos chefs de la cuisine , 
merci au service du réfectoire, merci Sandrine et Teinui 
d’Air Tahiti pour le transport des déco, Merci Teiki 
Richmond et Captain Klima pour le carrosse, Merci Henri 
Morel pour les cookies et ta généreuse participation, Merci Agnès pour le merveilleux conte-cadeau, Merci Naya, 
Titivaepu, Norma, Hanina, Hinano, Alanda, Jud, Fara, Tita, Carmelle, Raihau, Myléna, Clara, Jacques , Germain et 

aussi un grand merci à nos 
adorables filles de lycée pro. 
Vaieinui à tous. Heureux 
anniversaire encore à ceux qui sont 
nés aux mois d’août et septembre. 
RDV au mois d’octobre pour une 
prochaine soirée fantastique. 
RICHMOND Anne 

A LA DÉCOUVERTE DE NOTRE NOUVELLE MAIRE 
Vendredi 4 septembre, nous sommes allés à la mairie d’Atuona pour interviewer Madame le Maire, élue le 28 mai 
dernier. Mme Joëlle FREBAULT est la première femme élue maire aux Marquises. Avant de la rencontrer, nous 
étions un peu stressées, mais elle nous a super bien accueillis et le stress s’est envolé. KLO 

- Bonjour Madame, pouvez-vous vous présenter pour nos lecteurs, s'il vous plait? 
- Kaoha nui les enfants, je suis Joëlle FREBAULT, Maire de Hiva Oa et Représentante à l’Assemblée. 
- Où êtes-vous née, où avez-vous grandi et à quelle école êtes-vous allée ?  
- Je suis née et j’ai grandi à Atuona. Je suis allée ici, à l’école, à l’école St Anne, puis au collège privé. 
- Quelles études avez-vous fait? 
- Malheureusement, nous n’avons pas eu la chance de pouvoir faire de grandes études, comme vous pouvez 
aujourd’hui, vous avez plus de facilités, plus de moyens; je suis allée jusqu’en 3è et j’ai passé le B.E. (Brevet d’Etat). 
- Quel métier exerciez-vous avant d’être Représentante? 
- J’étais monitrice-éducatrice au CJA (Centre des Jeunes Adolescents), j’ai donc longtemps travaillé auprès des 
jeunes de toutes les îles des Marquises. 
- Depuis quand êtes-vous Représentante à 
l’Assemblée? 
- C’est ma 3ème mandature comme 
Représentante, cela fait donc 12 ans 
maintenant; je suis à l’Assemblée depuis 2008. 
- Pourquoi avez-vous voulu être 
représentante? 
- Tout simplement, parce que j’aime mon île et 
je suis attentive au bien-être de ma population. 
J’ai surtout l’envie et la passion de faire avancer 
les projets non seulement de mon île mais aussi de tout notre archipel. 



- Quelle est la plus grosse difficulté que vous avez rencontrée dans votre carrière politique? 
- Comme partout ailleurs, on rencontre toujours des difficultés. Il faut toujours se battre pour faire aboutir nos 
projets et les défendre. On ne peut pas mettre en place tous les projets qu’on désire, il faut se battre chacun de 
notre côté pour les voir aboutir. Il faut également les prioriser sachant qu’au final tous sont importants. C’est une 
lourde tâche. 
- Et la plus belle chose rencontrée ou accomplie dans votre carrière politique ? 
- On est toujours très heureux quand on voit nos projets voir le jour, quand notre population est heureuse, quand on 
peut améliorer de manière très concrète la vie des habitants. C’est ce qu’on attend de notre mandature. Quand le 
pays vient de terminer un bétonnage de route, une construction de quai, ou de très nombreux autres travaux 
constatés dans l’archipel la plus belle chose pour moi est de voir le sourire des habitants. 
- Qu’est-ce qui vous a poussé à vouloir être  Maire? 
- Comme pour être Représentante à l’Assemblée, à un moment donné, on est confronté, bloqué un peu sur les 
projets. En tant que Représentante on s’occupe de tout l’archipel, en tant que Maire on s’occupe plus 
spécifiquement de son île. Quand on est Représentant et en même temps, Maire, c’est plus facile pour faire avancer 
tous les projets et les défendre. 
- Qu’est-ce que vous avez ressenti quand vous avez été élue? 
- Une immense joie et un grand bonheur de pouvoir servir encore davantage ma population. Mais maintenant, il faut 
porter le défi pour lequel la population nous a fait confiance et ce n’est pas facile. Il faut faire avancer notre île, 
notre pays, communiquer et faire aboutir tous les projets qui sont très attendus. 
- Vous êtes la 1re femme élue maire aux Marquises, qu’est-ce que cela vous fait? 
- C’est une grande fierté pour nous en tant que femme. C’est difficile pour une femme d’avoir une place en politique, 
nous avons eu l’habitude depuis toutes ces années, ça a toujours été des maires hommes; maintenant, on a de la 
chance d’y arriver. On va se lever et on va montrer que nous aussi, en tant que femme, nous sommes capables de 
porter notre île. 
- Ce n’est pas trop difficile d’être une femme dans le milieu politique? 
- C’est toujours un peu difficile, mais il faut montrer que nous sommes là, que nous sommes présentes, que nous 
sommes dignes et que nous avons notre place aussi. Ce n’est pas toujours évident par rapport aux hommes nous 
devons souvent en faire plus pour prouver notre crédibilité, mais c’est sûr que nous avons notre place. Les 
mentalités évoluent, je suis la première et sûrement pas la dernière mairesse des Marquises, je souhaite qu’il y en 
ait de nombreuses autres. 
- Votre père a été longtemps maire de Hiva Oa. Quel est le meilleur conseil qu’il vous ait donné. 
- Ah oui, mon père a été 34 ans Maire de notre Commune de Hiva Oa. Tous les jours ou à chaque fois que je le 
rencontre, il me donne des conseils, « est-ce que tu as pensé à faire ça? Fais attention à ça! Comment tu as fait ça? 
N’oublie pas… ». Même à son âge très avancé il reste très préoccupé par son île.  
- De quoi s'occupe le maire? 
- Le Maire s’occupe de sa population. Tout ce qu’il 
fait est en fonction du bien- être de sa population, 
qu’elle ait une vie plus facile. Il faut faire en sorte que 
tout soit fait comme il faut. Cela inclut la gestion du 
personnel de la mairie, le suivi de toutes les demandes 
de financement de l’île, la réception des administrés 
pour entendre et résoudre leurs problèmes, etc. 
- Pouvez-vous nous raconter une de vos journées-
type, s'il vous plait? 
- J’ai une équipe autour de moi. Ici, avec moi, il y a une des mes adjointes, Mme CLARK Elvina. Depuis notre élection, 
nous avons des journées bien pleines. Nous démarrons à 7h le matin, nous recevons le public et nous faisons face à 
tous les problèmes rencontrés par la population. Tous les jours, nous sommes tantôt en visite de chantiers, tantôt 
dans les bureaux à faire avancer nos dossiers, nous sommes présents partout. Aussi je suis souvent présente à 
Tahiti lors de réunion de travail pendant lesquelles je me fais la voix de l’île mais aussi de l’archipel. 
- Quels sont vos projets (à court terme et à long terme) pour l’île? 
- La première priorité, c’est l’eau, avoir de l’eau claire pour toute la population 24h sur 24h. D’ici le milieu de l’année 
prochaine nos problèmes dans ce secteur seront en majeure partie réglés. Ensuite, dans le même temps, ce sont les 
reconstructions de nos écoles. Les écoles de Taaoa et du CSP ont plus de 60 ans. Les travaux de reconstruction de 
l’école de Taaoa devraient commencer en janvier 2021 puis viendront ceux du CSP. Au niveau du collège-lycée, les 
travaux de l’internat ont démarré il y a un mois. Et là, nous avons de très bonnes nouvelles, l’appel d’offres du 
plateau sportif vient de sortir il y a 3 jours. Il sera situé près de l’internat. En tant qu’élèves vous êtes donc ma 
priorité et c’est normal vous êtes l’avenir de l’archipel. Je ne vous détaillerai pas tous mes autres projets, ils sont 



bien trop nombreux mais dans les grandes lignes ils porteront sur la gestion des déchets, l’énergie, le 
développement de l’offre de services et d’infrastructures au bénéfice de la population et des touristes. 
- Est-ce que vous aimez votre travail de maire? 
- Oui, bien sûr sinon je ne tiendrais pas le coup. Entre la charge de travail et les critiques perpétuelles et souvent 
injustifiées des mécontents il faut être animé par une véritable passion pour tenir dans la durée. 
- Que préférez-vous en tant que maire ? 
- Ce que nous préférons, c’est la proximité avec la population que nous rencontrons  et avec qui nous discutons tous 
les jours. Ce lien fort est ce qu’il y a de plus important pour moi. Ma porte est et sera toujours ouverte. 
- Qu’aimez-vous le moins en tant que maire? 
- Comme partout, il y a des moments où on est bien et il y a des moments plus difficiles. Quand il faut régler de 
gros problèmes, de gros soucis, c’est moins bien, mais il faut faire avec. Il arrive souvent que je sois dans 
l’obligation de prendre une décision difficile et l’assumer. Quand je dois faire des choix, je fais toujours des déçus.  
- Où puisez-vous votre énergie pour tout faire? 
- D’abord, il faut être bien dans sa tête déjà. Quand on est bien, de l’énergie, on en trouve. Le contexte familial est 
primordial aussi, il faut avoir l’appui et le soutien de toute la famille pour être en mesure de se donner à 100%.  
- Que pensez-vous des personnes qui ne respectent pas les gestes barrières? 
- Comme vous le savez tous, nous sommes en pleine crise sanitaire, donc nous n’allons pas arrêter de le répéter, 
tous les jours, toutes les heures, s’il le faut, mais il faut respecter les gestes barrière, il faut faire très très  
attention. Il faut que tout le monde soit sérieux et les respecte, c’est important pour préserver notre population. 
Jusque là nous avons communiqué et informé mais si certaines personnes continuent à ne pas respecter les autres 
nous allons devoir passer aux sanctions. 
- Beaucoup d’élèves s’interrogent sur leurs métiers futurs : Quels sont les secteurs avec le plus de débouchés 
ici ?  
- Ici, il y a de moins en moins de postes de fonctionnaires, il faut créer sa petite entreprise. Donc on incite les 
jeunes à aller dans ce sens. L’avenir pour nous, c’est le secteur primaire. Nous avons par exemple un gros projet 
agricole dans ce sens avec le ministère de l’agriculture et le Pays. Nous avons un projet au lotissement L’herbier, 
près de l’aéroport, chaque couple d’agriculteurs aura une part de terre à disposition. Nous nous occuperons de la 
construction de voies d’accès ainsi que de l’adduction en eau. Nous aurons notamment de nombreuses commandes 
pour nourrir les cantines de Polynésie. L’objectif est que cette production 
agricole des Marquises permette aux enfants de l’archipel de manger local dans les 
cantines, au moins une fois par semaine. 
- Que faîtes-vous de votre temps libre ? 
- Du temps libre, je n’en ai pas beaucoup. C’est un peu difficile au quotidien, mais c’est 
mon choix. J’essaie tout de même de consacrer un  peu de mon temps à mon petit 
fils de 7 ans que je ne vois pas suffisamment grandir.  
- Quelle est votre passion ? 
- J’adore les fleurs, planter et entretenir mon petit faaapu et bien sûr la cuisine. 
- Quel est votre plat favori? 
- Absolument rien ne vaut un bon poisson cru accompagné de koehi uru. 
- Votre dessert favori? 
- Tous les gâteaux. 
- Quelle est votre devise ?     
- On dit toujours que le monde appartient à ceux qui se lèvent tôt. Donc, il faut se lever tôt et y aller, il faut 
travailler, pour y arriver, rien ne vous tombe tout cuit dans les bras. Ce n’est qu’au prix d’un long travail que l’on est 
récompensé, souvenez vous-en dans vos études, dans votre famille et dans votre future vie professionnelle.  
- Auriez-vous un message pour nos lecteurs (les élèves et leurs familles) ? 
- On appelle tous les jeunes à bien travailler à l’école pour plus tard être diplômé et trouver du travail plus 
facilement. Trouvez chacun votre voie, dans le secteur primaire, l’administration, l’artisanat ou la pêche puis 
revenez vous mettre au service de l’île qui vous a vu grandir.  
Merci beaucoup Madame le Maire. 

VIVE LES PRODUITS NATURELS 
Jeudi 27 aout, nous sommes allés au Marché du Terroir pour nos premières interviews. Des chapiteaux avaient été 
montés sur le terrain, près de l’agence Air Tahiti. En nous approchant, nous avons vu énormément de plantes, des 
fruits, des légumes… Il y avait aussi beaucoup de monde et une animation festive : des musiciens et chanteurs qui 



donnaient une super ambiance. Merci à eux! On a même été accueilli au micro par M Olive TEIKIOTIU, Maire-
adjoint et organisateur de ce super marché! On s’est 
séparé en 4 groupes et on a interrogé les agriculteurs et 
marchands présents. Ça s’est trop bien passé, tout le 
monde était gentil. Grand bravo aux organisateurs et aux 
participants, ce marché était vraiment génial! 
Et encore grand merci à tous ceux qui ont répondu à nos 
questions! Kaiteline, Lataupe, Masaiuki, Océane et 
Vampire17 

« Je suis Lucien O’Connor, agriculteur de Nahoe. Tous 
mes produits sont là : il y a des pamplemousses, des 
citrons, des uru, des caramboles, des bananes séchées, 
des citrons salés, du vinaigre de banane, des vi Tahiti, 
un peu de tout…Avec mon travail, j’arrive à nourrir ma 
famille. J’ai fait des formations en apiculture, en 
agriculture, en pêche… dans le secteur primaire. 

J’aime mes plantes parce qu’elles 
sont bio. Je préfère toucher la 
terre et l’apiculture. Je n’aime 
pas rester sans travailler 
Il faut essayer de trouver un bon 
compost, un bon mélange de 
terres, améliorer la terre, bien la 
nourrir. Je suis la lune, pour la 
pêche et l’agriculture. J’ai un 
petit potager rien que pour la 
famille. J’utilise beaucoup mon 

vinaigre de banane dans mes salades. Sinon, le citron 
salé est excellent avec le poisson. 
‘Il faut croire en ce que tu fais, toujours aller de 
l’avant, ne jamais baisser les bras. 
Ceux qui peuvent, aller le plus loin possible, allez-y! 
Sinon, il y a toujours du travail pour tout le monde 
dans le faapu. Il faut toujours être positif, croire en 
l’avenir et toucher la terre.’ » 

« Bonjour, je m’appelle HEITAA Nikita. Nous vendons 
des plantes et du kaikai. On cultive des auti. Des fois, 
on peut bien vivre, des fois non. J’aime la beauté des 
plantes, les couleurs. J’aime voir ces beautés et ces 
belles couleurs. Il ne faut jamais abandonner. » 
 

« Je suis Linnéa ROCHER et je suis apicultrice. On ne 
peut pas toujours bien vivre de ce métier, c’est 
aléatoire, c’est selon les ventes. J’ai fait des études 
de commerce et langues et des formations en 
apiculture. J’aime ce travail parce qu’il y a énormément 
d’activités qui vont de la fabrication de la ruche à la 

vente, de la rencontre avec des gens, des salons, la 
récolte, le travail avec les abeilles. Je préfère le miel. 
Je n’aime pas trop porter des caisses pleines. Je tiens 
compte de la lune et du calendrier lunaire. ‘Consommez 
du miel, c’est un très bon aliment pour la santé!’ » 

« Je m’appelle TEIKIVAHITINI Sylvie. J’aide mon 
frère à vendre ses produits. On cultive de la salade, 
des tomates, navets, choux, un peu de tout… Nous 
pouvons vivre de notre métier. J’ai grandi dans les 
plantes avec nos parents. J’aime beaucoup planter. Il 
faut avoir de 
la bonne 
terre, un bon 
arrosage et 
un bon 
entretien. 
Nous suivons 
la lune pour 
planter. Avec 
des fruits, on 
fait de bonnes salades de fruits et avec des légumes, 
de la salade composée ou de la viande aux légumes. Ma 
devise : ‘Planter pour survivre’. Je conseille à tout le 
monde de planter, ne plus compter sur l’extérieur. » 

« Je m’appelle Sylvain TEIKIVAHITINI. Je cultive 
des légumes et des fruits. Je vis bien de mon travail. 
J’étais au CJA, j’ai appris l’agriculture là-bas. Mes 
parents étaient agriculteurs et j’ai pris la suite. J’aime 
planter, cultiver. Je 
n’aime pas ne rien 
faire. il faut bien 
travailler la terre 
pour avoir de beaux 
légumes. Si les 
jeunes n’ont pas de 
travail, il faut qu’ils 
plantent, toujours 
planter. » 



« Je m’appelle BONNO Angélina. Je suis ici pour 
représenter mon fils qui a un ICRA   
On cultive un peu de tout, des gingembres, des 
agrumes, des fleurs,… 
Je pense qu’on peut bien vivre, on n’est pas milliardaire 
bien sûr… Il a suivi des formations au Lycée Agricole à 
Moorea. Quand tu es dans ton jardin et que tu voies 
les plantes bien pousser, que ça respire bien, c’est 
beau, et bien, on se sent bien, on est heureux. Ce qui 
est bien, c’est d’être son propre patron, donc tu gères 
ton temps. Pour bien faire pousser les plantes, il faut 
de la bonne terre et il faut les entretenir. C’est 
comme les enfants, si tu l’éduques bien, il grandit bien; 
c’est pareil pour les plantes. Je suis la lune pour 
planter et souvent, ça pousse bien. Ma devise serait de 
se réveiller de bonne heure pour s’en sortir et mettre 
la main à la pâte. J’encourage tous les jeunes à faire 

des jardins chez eux 
pour avoir des légumes 
de chez soi. Et pour 
ceux qui sont à l’école, 
travaillez-bien pour 
avoir des diplômes et 
mieux s’en sortir dans la 
vie. Pour être 
agriculteur, il faut être 
patient. » 

« Je cultive des fruits 
et des légumes. Je vis très bien de mon métier. Les 
plantes sont passionnantes, il y a beaucoup de choses 
que l’on peut faire avec, et toutes ces couleurs, elles 
sont trop belles. Je préfère être dans la nature. 
J’aime tout dans mon métier. Pour bien faire pousser 
les plantes, il faut toujours être là, il faut les arroser, 
prendre bien soin de la terre. Avec le chou, on peut 
faire du bon pu’a chou. » 

« Je suis BONNO Gloria. Je cultive un peu de tout, 
des fruits, des légumes, fleurs, des cultures vivrières. 

Cela ne rapporte pas 
beaucoup, mais cela peut 
aider. Ce qui est bien dans 
ce métier, c’est d’être son 
propre patron. Ce que 
j’aime le moins, c’est de 
défricher. Je n’utilise pas 
d’engrais, il faut du 
compost pour avoir une 
bonne terre. Je suis la lune 
pour planter. Pour faire du 
poe, tu cuis des bananes et 
tu les mélanges avec de 
l’amidon. J’encourage les 
jeunes à mettre la main 
dans la terre; on ne devient 

pas riche, mais on peut en vivre. » 

« Je m’appelle MENDIOLA Roberto Poe. Je suis 
apiculteur depuis 5 ans et je viens de Hiva Oa. J’ai fait 
des études de mécanique, puis je suis devenu 
agriculteur et 
maintenant 
apiculteur. C’est 
grâce aux abeilles 
que nous pouvons 
vivre. J’aime 
produire un miel 
de qualité et 
j’aime moins 
perdre des 
colonies. Je ne 
suis pas la lune. 
Pour les jeunes, 
allez, lancez-vous dans l’agriculture, si vous avez des 
difficultés à l’école! » 

« Je suis BONNO Rose, je cultive des citrons, des 
tomates, des légumes. Je vis bien de mon métier. Je 
suis allée jusqu’en bac pro. J’aime cultiver la terre, 
j’aime tout dans ce métier. L’arrosage et le compost 
sont très importants et je suis la lune. » 

« Je m’appelle Mme BARSINAS Moea, je suis de 
Taaoa et je suis agricultrice. Je cultive de tout, 
bananes, pamplemousses, taros, patates douces, 
maniocs… Oui, je suis contente de vivre de 
l’agriculture, j’en suis fière. Je fais aussi du coprah. 
Je préfère planter, surtout les arbres fruitiers. On ne 
fait que du bio. Il faut du compost pour avoir une 
bonne terre. Il faut que les jeunes arrêtent d’acheter 
des 
friandises 
au 
magasin, il 
faut 
préférer 
un bon 
fruit, 
banane, 

pamplemousse.. c’est meilleur pour la santé. » 

« Nous sommes Victorine et Raffy, nous venons de 
Hanaiapa. Nous vendons des citrons, du cresson, de la 
vanille, des melons, du poisson… Oui, nous vivons bien 
de notre métier : on mange et on vend nos productions. 
Nous étions au CJA à Raiatea. Nous adorons les 
plantes, nous aimons les admirer, elles sont si jolies. 
Nous préférons la vanille. Nous aimons tout, il n’y a 
rien que nous aimons moins dans ce métier. Tout est 
bio. La terre doit être bien mélangée avec du compost. 



Avec du mei, on peut faire 
des chips ou de bons 
ragouts, et avec des 
citrons, de la citronnade et 
des tartes au citron. Il ne 
faut pas rester dans la 
maison, il faut planter, 

l’avenir 
n’est 
pas 
facile. 

LES 
VOIX 
DU POEME 

Bravo aux participants et gagnants du concours de poésie 
« Les voix du poème »! Ils devaient produire une vidéo où ils 

lisaient ou récitaient un  poème. Merci beaucoup à nos généreux sponsors : Air 
France, La Brasserie de Tahiti, Marie-Noëlle (boutique MICO), Herenui LOU 
(Polynésie Trading), Ramon LY (SOPOM), Sylvana DEANE (Hanatea Créations) et 
Vini. Merci infiniment à Laura, Ranitea, Tehauohivaoa et Tahia <3! 

NOTRE ETABLISSEMENT DÉFILE 
Cette année, pour le défilé de l’Autonomie interne, notre 

île a eu 
l’honneur de 
recevoir M 
Edouard 
FRITCH, 
président du 
pays et son 

gouvernement. Ils sont venus à Hiva Oa pour un conseil 
municipal extraordinaire, un conseil des ministres 
décentralisé et pour notre défilé.  Il y avait aussi l’ancien 
Maire de Hiva-Oa, monsieur Guy RAUZY. 
Tout le monde s’était donné rendez-vous en face de la quincaillerie Duhal le jeudi 25 juin en fin d’après-midi. Les 
officiels ont d’abord défilé jusqu’au Tohua Pepe’u, puis toutes les associations, des clubs, des écoles et bien sûr 
notre établissement. Il y avait des personnels, des collégiens et des lycéens. A 
la fin du défilé, il y avait des danses, chants pour accueillir le gouvernement. 
Après les discours de Mme le Maire et du Président, il a décoré M Guy RAUZY 
de la médaille de Commandeur, le plus haut grade de l’ordre de Tahiti Nui. 

C’était très émouvant. Bravo M. RAUZY! Il y 
a ensuite eu le grand kaikai offert à la 
population.  
Il y avait aussi des stands de ma’a. Les 3 
jours qui ont suivi, c’était la Fête de la 

Musique. Mysterious Princess                 
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